
Secteur 15     & 16     : Talus central & sud du golfe de Gascogne  

Structures hydrographiques
particulières

Producteurs primaires, secondaires et
espèces fourrages

Structures géomorphologiques
particulières

Habitats profonds

Secteur 15
Fort** : front de talus, importantes

biomasse et diversité planctoniques
associées

nd : espèces fourrages (micronecton)

Fort** : talus et canyons à forte
biodiversité.

Fort : antipathaires, gorgones, éponges et autres scléractiniaires solitaires et
coloniaux

nd : récifs de coraux blancs, jardins de coraux de substrats meubles, vases
bathyales à pennatules

Secteur 16

Fort** : front de talus, importantes
biomasse et diversité planctoniques

associées.
Tourbillons.

Fort** : Canyon du Gouf de cap, Haut
plateau landais : vase bathyales et

structures formées par les émissions de
gaz (pockmark)

Fort : antipathaires, gorgones, éponges, vases bathyales à pennatules

Moyen : scléractiniaires solitaires et coloniaux

nd : jardins de coraux de substrats meubles

Les conditions géologiques, géochimiques et physiques des fonds marins et de la colonne d’eau définissent des habitats variés abritant des communautés biologiques spécifiques. Au-delà du plateau, la pente
continentale, majoritairement recouverte de sédiments et entaillée par endroits par des canyons sous-marins rocheux, se prolonge jusqu’à la plaine abyssale, aussi recouverte de sédiments fins. Ces sédiments sont
formés essentiellement par les résidus des écosystèmes planctoniques et pélagiques auxquels se rajoutent les apports d’origine continentale. Les canyons canalisent les flux de particules et de matière organique du
plateau continental vers la plaine abyssale et constituent des centres de dépôts sédimentaires et des puits de carbone. Une diversité d’unités écologiques (antipathaires, gorgones, éponges) ont été observées tout le
long du centre et du Sud du talus ; leur richesse varie selon les canyons. Ainsi, les canyons du centre sont mieux représentatifs des scléractiniaires solitaires et coloniaux alors que les canyons du secteur Sud sont
importants pour les vases bathyales à pennatules. A l’extrémité Sud, le canyon du Gouf Cap Breton constitue une particularité au niveau mondiale en raison de sa proximité à la côte puisque seule une trentaine de
canyons « côtiers » ont été recensés dans le monde. Les échanges hydrologiques et sédimentaires avec la côte y sont importants et permettent le développement d’une  faune très particulière.  La topographie
particulière des canyons interagit avec les processus hydrodynamiques dominants le long des marges, que ce soient les courants dus au vent ou les courants de marée, pour créer des phénomènes d'upwelling ou de
downwelling. L'amplitude variable et les interactions complexes de ces processus produisent une grande hétérogénéité de conditions édaphiques, hydrodynamiques et trophiques tant à l'échelle d'une région qu'à
l'échelle d'un canyon. 

Zones fonctionnelles de dimension « restreinte » pour les espèces marines Enjeux transversaux

Zones fonctionnelles
halieutiques - Frayères

Zones fonctionnelles
halieutiques -
Nourriceries

Populations localement
importantes

d’élasmobranches

Zones de densité maximale et zones
fonctionnelles identifiées pour les oiseaux marins

en période internuptiale
Autres cétacés

Secteur
15

Fort ** : merlu, maquereau,
chinchard et sardine Fort** : Sprat,

chinchard commun,
maquereau,

Fort * : requin-taupe
commun, squale bouclé

(historiquement important)
Fort : densité toutes espèces

Fort : majorité des espèces de cétacés (diversité maximale),
delphinidés et globicéphale

Secteur
16

Fort** : merlu, maquereau,
chinchard, sardine et anchois

Fort : majorité des espèces de cétacés (diversité maximale),
delphinidés, globicéphale, grands plongeurs, grand dauphin

Moyen : dauphin commun

La topographie accidentée des canyons fournit un refuge pour certaines espèces de poissons dont des élasmobranches (requin taupe, squale bouclé) et la concentration de matière organique offre des zones de
nourricerie privilégiées pour la sardine et l’anchois. Ces fonctionnalités se traduisent par la présence d’oiseaux marins du large (océanite tempête) et de mammifères tels que le globicéphale mais aussi le grand
dauphin et les grands plongeurs plus au Sud.
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